QUINZIEME DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE

                                    

Introduction

Frères et soeurs, en ce dimanche de vacances, la liturgie nous invite à entendre la parabole du semeur avec la terre des semailles et le temps des moissons... Travailleurs des champs ou vacanciers de passage, nous regardons avec joie mûrir les blés...

L'heure est venue de nous tourner vers le semeur et de le rencontrer dans le champ de notre coeur... Soyons prêts à recevoir sa parole.

Préparation pénitentielle

- Seigneur Jésus, parole créatrice de l'univers, tu as donné à chacun d'entre nous une parcelle de bonne terre. Pardon de ne pas la faire fructifier à cent pour un! Seigneur prends pitié.

- O Christ, parole de salut dans nos déserts, tu rencontres en nous le sol pierreux et les buissons. Pardon pour les semences perdues sur nos chemins sans amour. O Christ, prends pitié de nous.

- Seigneur Jésus, parole de vie et pluie de largesse, tu envoie sur nous l'Esprit qui féconde la terre. Pardon pour nos coeurs si peu ouverts à ce que tu veux. Seigneur, prends pitié.

GLOIRE À DIEU

Gloire à Dieu, au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes qu'il aime. 

Nous te louons, nous te bénissons, nous t'adorons, nous te glorifions, nous te rendons grâce, pour ton immense gloire, Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père tout‑puissant. 

Seigneur, Fils unique, Jésus Christ, Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père; 

toi qui enlèves le péché du monde, prends pitié de nous; 

toi qui enlèves le péché du monde, reçois notre prière; 

toi qui es assis à la droite du Père, prends pitié de nous.

Car toi seul es saint, toi seul es Seigneur, 

toi seul es le Très‑Haut : Jésus Christ, avec le Saint Esprit, 

dans la gloire de Dieu le Père. Amen.

Prière d'ouverture

Dieu, créateur et Seigneur de toute vie, béni sois-tu pour ta Parole ! Qu’elle visite nos blessures et les guérisse ; qu’elle soit féconde en nos cœurs ; qu’elle porte des fruits d’amour, d’espérance et de joie. Ainsi nos vies chanteront ta louange par Jésus, parole de vie pour les siècles des siècles. Amen !

Introduction générale à la lecture
Juillet, l’été, les vacances pour nous en France, Jésus qui « sort de la maison, au bord du lac », et n’hésite pas à convoquer la nature pour bien se faire comprendre : c’est la bien connue « parabole du semeur ».

Déjà, le prophète Isaïe avait eu recours à de semblables comparaisons, pour dire l’efficacité, la fécondité de la parole de Dieu (1ère lecture).

Et les psaumes, eux aussi, empruntent bien des images à la nature pour évoquer les bontés du Seigneur.

La « parabole du semeur » est d’abord adressée à la foule, puis expliquée aux disciples (évangile). Et elle nous interpelle directement : que fais-nous de la Parole entendue ?

         Première lecture : « La pluie fait germer la terre » (Is 55, 10-11)

Lecture du livre du prophète Isaïe

Ainsi parle le Seigneur : « La pluie et la neige qui descendent des cieux n’y retournent pas sans avoir abreuvé la terre, sans l’avoir fécondée et l’avoir fait germer, donnant la semence au semeur et le pain à celui qui doit manger ; ainsi ma parole, qui sort de ma bouche, ne me reviendra pas sans résultat, sans avoir fait ce qui me plaît, sans avoir accompli sa mission. » – Parole du Seigneur.  

Psaume (Ps 64 (65), 10abcd, 10e-11, 12-13, 14)

R/ Tu visites la terre et tu l’abreuves, 

Seigneur, tu bénis les semailles.
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tu la combles de richesses ; 

les ruisseaux de Dieu regorgent d’eau, 

tu prépares les moissons. 

Ainsi, tu prépares la terre, 

tu arroses les sillons ; tu aplanis le sol, 

tu le détrempes sous les pluies, 

tu bénis les semailles. 

Tu couronnes une année de bienfaits, 

sur ton passage, ruisselle l’abondance. 

Au désert, les pâturages ruissellent, 

les collines débordent d’allégresse. 

Les herbages se parent de troupeaux 

et les plaines se couvrent de blé. 

Tout exulte et chante !  

      Deuxième lecture : « La création attend avec impatience la révélation des fils de Dieu » (Rm 8, 18-23)

Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre aux Romains

Frères, j’estime qu’il n’y a pas de commune mesure entre les souffrances du temps présent et la gloire qui va être révélée pour nous. En effet la création attend avec impatience la révélation des fils de Dieu. Car la création a été soumise au pouvoir du néant, non pas de son plein gré, mais à cause de celui qui l’a livrée à ce pouvoir. Pourtant, elle a gardé l’espérance d’être, elle aussi, libérée de l’esclavage de la dégradation, pour connaître la liberté de la gloire donnée aux enfants de Dieu. Nous le savons bien, la création tout entière gémit, elle passe par les douleurs d’un enfantement qui dure encore. Et elle n’est pas seule. Nous aussi, en nous-mêmes, nous gémissons ; nous avons commencé à recevoir l’Esprit Saint, mais nous attendons notre adoption et la rédemption de notre corps. – Parole du Seigneur.  

Évangile : « Le semeur sortit pour semer » (Mt 13, 1-23)

Alléluia. Alléluia. La semence est la parole de Dieu ; le semeur est le Christ ; celui qui le trouve demeure pour toujours. Alléluia. 

Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu

Ce jour-là, Jésus était sorti de la maison, et il était assis au bord de la mer. Auprès de lui se rassemblèrent des foules si grandes qu’il monta dans une barque où il s’assit ; toute la foule se tenait sur le rivage. Il leur dit beaucoup de choses en paraboles : « Voici que le semeur sortit pour semer. Comme il semait, des grains sont tombés au bord du chemin, et les oiseaux sont venus tout manger. D’autres sont tombés sur le sol pierreux, où ils n’avaient pas beaucoup de terre ; ils ont levé aussitôt, parce que la terre était peu profonde. Le soleil s’étant levé, ils ont brûlé et, faute de racines, ils ont séché. D’autres sont tombés dans les ronces ; les ronces ont poussé et les ont étouffés. D’autres sont tombés dans la bonne terre, et ils ont donné du fruit à raison de cent, ou soixante, ou trente pour un. Celui qui a des oreilles, qu’il entende !»                                    
                                 (fin lecture brève) 

Les disciples s’approchèrent de Jésus et lui dirent : « Pourquoi leur parles-tu en paraboles ? » Il leur répondit : « À vous il est donné de connaître les mystères du royaume des Cieux, mais ce n’est pas donné à ceux-là. À celui qui a, on donnera, et il sera dans l’abondance ; à celui qui n’a pas, on enlèvera même ce qu’il a. Si je leur parle en paraboles, c’est parce qu’ils regardent sans regarder, et qu’ils écoutent sans écouter ni comprendre. Ainsi s’accomplit pour eux la prophétie d’Isaïe: Vous aurez beau écouter, vous ne comprendrez pas. Vous aurez beau regarder, vous ne verrez pas. Le cœur de ce peuple s’est alourdi : ils sont devenus durs d’oreille, ils se sont bouché les yeux, de peur que leurs yeux ne voient, que leurs oreilles n’entendent, que leur cœur ne comprenne, qu’ils ne se convertissent, – et moi, je les guérirai. Mais vous, heureux vos yeux puisqu’ils voient, et vos oreilles puisqu’elles entendent ! Amen, je vous le dis : beaucoup de prophètes et de justes ont désiré voir ce que vous voyez, et ne l’ont pas vu, entendre ce que vous entendez, et ne l’ont pas entendu. Vous donc, écoutez ce que veut dire la parabole du semeur. Quand quelqu’un entend la parole du Royaume sans la comprendre, le Mauvais survient et s’empare de ce qui est semé dans son cœur : celui-là, c’est le terrain ensemencé au bord du chemin. Celui qui a reçu la semence sur un sol pierreux, c’est celui qui entend la Parole et la reçoit aussitôt avec joie ; mais il n’a pas de racines en lui, il est l’homme d’un moment : quand vient la détresse ou la persécution à cause de la Parole, il trébuche aussitôt. Celui qui a reçu la semence dans les ronces, c’est celui qui entend la Parole ; mais le souci du monde et la séduction de la richesse étouffent la Parole, qui ne donne pas de fruit. Celui qui a reçu la semence dans la bonne terre, c’est celui qui entend la Parole et la comprend : il porte du fruit à raison de cent, ou soixante, ou trente pour un. » – Acclamons la Parole de Dieu. 

SYMBOLE DES APOTRES

Je crois en Dieu, le Père tout-puissant, créateur du ciel et de la terre.

Et en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur,

qui a été conçu du Saint-Esprit, est né de la Vierge Marie, a souffert sous Ponce Pilate, a été crucifié, est mort et a été enseveli, est descendu aux enfers,

le troisième jour est ressuscité des morts, est monté aux cieux, est assis à la droite de Dieu le Père tout-puissant, d'où il viendra juger les vivants et les morts.

Je crois en l'Esprit Saint,


à la sainte Église catholique, à la communion des saints,à la rémission des péchés, à la résurrection de la chair, à la vie éternelle.  Amen.

Je crois en Dieu Père

qui donne à tous en abondance sans jamais calculer.
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il aime sans compter.

Je crois en Jésus

Il refuse condamner.

Sans préjuger, il espère et fait confiance.

A chacun il offre sa chance.

Je crois en Dieu Esprit.

Il nous assure:

qu'au-delà des déboires, des lenteurs et des échecs, 
la récolte lèvera

et que la moisson sera abondante.

Je crois en l'Eglise

lorsqu'elle est sans a priori

sur la capacité des hommes à faire le bien

et lorsqu'elle ose croire que tous,

ont en eux la possibilité de porter du fruit.

Prière universelle

Seigneur, ta Parole semée et enracinée en nos cœurs nous rend particulièrement attentifs aux besoins de nos frères et sœurs. En toute confiance nous t’adressons notre prière.

R/ Souviens, Seigneur, de ton amour.

· Vois Seigneur les bords de nos chemins. Pour ceux qui se sont éloignés de toi et qui n’ont plus le goût de ta Parole, nous te prions.   R/…

· Vois Seigneur les ronces qui envahissent nos cœurs. Pour ceux qui s’égarent et se laissent tromper par des paroles qui ne mènent pas à la vie, nous te prions.  R/…

· Vois Seigneur le sol pierreux de nos vies. Pour ceux qui butent sur le chemin à cause de leur souffrance ou de leur misère, nous te prions.   R/…

· Vois Seigneur la bonne terre prête à t’accueillir. Pour que, de nos communautés jusqu’aux périphéries  de notre monde, des témoins se lèvent pour semer ta Parole d’espérance, nous te prions.   R/…

Viens redire Seigneur à chacun d’entre nous ta Parole d’amour, accueille nos prières, toi qui vis dans la gloire du Père, pour les siècles des siècles.  AMEN

Prière sur les offrandes

Seigneur, un peu de pain, un peu de vin, voilà ce que nous t'apportons. Un peu de pain, fruit du grain semé, mûri et moissonné... Un peu de vin, fruit du grain mûri, vendangé et pressé... Un peu de pain et toute notre vie, un peu de vin et la vie des hommes... Accueille-nous simplement devant toi, avec la fatigue du voyage et la joie de la rencontre, par Jésus le Christ, notre Seigneur.

Prière eucharistique

Dieu notre Père, tu nous as réunis, et nous sommes devant toi pour te fêter, pour t'acclamer et te dire l'émerveillement de nos coeurs.  Sois loué pour ce qui est beau dans le monde et pour la joie que tu mets en nous.  Sois loué pour la lumière du jour et pour ta parole qui nous éclaire.  Sois loué pour la terre et les hommes qui l'habitent, sois loué pour la vie qui nous vient de toi.  Oui, tu es très bon, tu nous aimes et tu fais pour nous des merveilles.  

Toi, tu penses toujours aux hommes.  Tu ne veux pas être loin d'eux, tu as envoyé parmi nous Jésus, ton Fils bien-aimé.  Il est venu nous sauver : il a guéri les malades, il a pardonné aux pécheurs.  A tous, il a montré ton amour; il a accueilli et béni les enfants.  

Nous ne sommes pas seuls pour te fêter, Seigneur.  Partout sur la terre, ton peuple te rend gloire.  Nous te prions avec l'Eglise entière, avec le Pape François et notre évêque... Dans le ciel, la Vierge Marie, les Apôtres et tous les saints te bénissent.  Avec eux, avec les anges, nous t'adorons en chantant :

Refrain

Père très saint, nous voudrions te montrer notre reconnaissance.  Nous avons apporté ce pain et ce vin : qu'ils deviennent pour nous le corps et le sang de Jésus ressuscité.  Alors nous pourrons t'offrir ce qui vient de toi.  

Un soir, en effet juste avant sa mort, Jésus mangeait avec ses Apôtres.  Il a pris du pain sur la table.  Dans sa prière, il t'a béni.  Puis il a partagé le pain en disant à ses amis

« Prenez, et mangez-en tous :

ceci est mon corps livré pour vous. »

A la fin du repas, il a pris une coupe de vin.  Il dit encore une action de grâce.  Puis il donna la coupe à ses amis, en leur disant :

« Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l'Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. » Il leur dit aussi:

« Vous ferez cela en mémoire de moi. » 

Ce que Jésus nous a dit de faire, nous le faisons dans cette eucharistie: en proclamant sa mort et sa résurrection, nous te présentons le pain de la vie et la coupe du salut.  Il nous conduit vers toi, notre Père : nous t'en prions, accueille-nous avec lui.

Père, toi qui nous aimes tant, laisse-nous venir à cette table, unis dans la joie de l'Esprit Saint, pour recevoir le corps et le sang de ton Fils.  Toi qui n'oublies jamais personne, nous te prions pour ceux que nous aimons, ... et pour ceux qui sont partis vers toi (…).  Souviens-toi de ceux qui souffrent et qui ont de la peine, de la grande famille des chrétiens et de tous les hommes dans le monde entier.  Nous te prions aussi pour nous, et nous prions les uns pour les autres.  Devant ce que tu fais par ton Fils, Dieu notre Père, nous sommes émerveillés, et nous chantons : 

PAR LUI, AVEC LUI ET EN LUI, A TOI DIEU LE PERE TOUT PUISSANT, DANS L'UNITE DU SAINT ESPRIT, TOUT HONNEUR ET TOUTE GLOIRE POUR LES SIECLES DES SIECLES. AMEN!

Prière Eucharistique: La parole créatrice 

Cél.
Nous te rendons grâce, Dieu notre Père pour ta Parole.  Depuis toujours elle appelle et met ton peuple en route sur des chemins d'espérance.

Ts.
Aujourd'hui il est bon de te dire "merci" pour Jésus ton fils 

que tu as voulu Parole Vivante pour tous les hommes.


Nous te disons aussi "merci"

pour la confiance que tu mets en chacun de nous.

Cél.
 C'est pour cela que nos cœurs pleins de joie résonnent de ces mots que la terre et le ciel chantent sans fin:

Saint, Saint, Saint le Seigneur ….

Cél.
Dieu saint, tout vient de toi et retourne à toi. La parole est ce qui fait notre grandeur. Outil de communication entre nous et avec toi, elle féconde la terre et nous rend créateurs.

Ts.
Ta Bonne Nouvelle, Seigneur, retentit encore aujourd'hui


grâce à tous ceux qui la sèment généreusement.


Puisse-t-elle germer en nous


pour produire des fruits de bonheur et de vie.

Cél.
Envoie ton Esprit sur notre assemblée et sur ce pain et ce vin, pour qu'ils deviennent corps et sang de Jésus et qu'unis dans une même communion, nous devenions le sacrement de ta vie donnée pour tous.

La veille de sa mort, entouré de tous ses amis, Jésus prit le pain, le bénit et le partagea en disant:" Prenez et mangez en tous ceci est mon corps."

De même à la fin du repas, il prit la coupe de vin, disant de nouveau une action de grâce il la fit passer à chacun en disant: "Prenez et buvez-en tous car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l'alliance nouvelle et éternelle qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés".


Cél. 
Nous te bénissons Seigneur pour ta Parole et ton Esprit à l'œuvre dans le monde.

Ts.
Tu sais combien les ronces de nos soucis et de nos préoccupations étouffent nos bonnes volontés.



Pourtant, Seigneur, tu ne désespères jamais de nous



comme un père continue à faire confiance à ses enfants.

Cél.
Nous te prions, Seigneur, pour ton Eglise à qui tu as confié ta parole.



Puisse-t-elle l'annoncer avec passion mais en toute humilité.

Ts.
Souviens-toi de ceux qui nous ont précédés 



et grâce à qui, aujourd'hui,



nous pouvons entendre ton message d'amour.

Cél.
Donne ton Esprit à tous les catéchistes, à tous ceux qui ont la responsabilité dans notre communauté de parler de toi avec enthousiasme.

Ts.
Tu nous as faits, Seigneur pour bénir.



Que toutes nos paroles soient créatrices de vie et de bonheur,



qu'elle soient réconfortantes pour les découragés



qu'elles mettent la joie au cœur de ceux qui n'espèrent plus rien,



qu'elle guérissent ceux qui sont blessés,



qu'elles ressuscitent notre monde quand il s'enfonce dans la mort.

Cél.
Pleins d'admiration pour ta patience, habités de ton Esprit, nous aimons dire et proclamer:

Par Lui, avec Lui et en Lui, à toi Dieu le Père très aimant dans l'unité du Saint Esprit, tout honneur et toute gloire pour les siècles des siècles. Amen.

Pour introduire le "Notre Père"

Rassemblés par le même Esprit, laissons les mots du Fils façonner nos vies et tournons-nous vers le Dieu créateur en disant: "Notre Père...

Prière pour la paix

Seigneur Jésus, tu visites la terre et tu la combles de tes bienfaits. Tu fais grandir la semence de ta Parole dans le coeur de l'homme pour qu'il témoigne de ta paix jusqu'aux extrémités de la terre. Que ton Eglise soit fidèle à ta parole et porte dans le monde des fruits d'amour et de justice pour que vienne ainsi la joie de la moisson pour les siècles des siècles. Amen!

Avant la communion

Heureux ceux qui accueillent la parole qui sauve, heureux les coeurs qui portent du fruit au centuple... Voici l'agneau de Dieu qui enlève le péché du monde...

Prière après la communion

Prions encore celui qui a fait de nous ses enfants. 

Seigneur, en cette Eucharistie, la vie du Christ vient germer et grandir en nous. Nous t’en rendons grâces. Que nos vies deviennent de plus en plus une terre féconde pour qu’elles donnent au centuple des fruits d’amour, de justice et de paix, par Jésus ton Fils, notre Seigneur.

Bénédiction et envoi

Que la paix de Dieu, qui fait fructifier en vous sa parole, garde votre cœur et votre pensée dans le Christ Jésus, notre Seigneur. Et que Dieu tout-puissant vous bénisse, le Père, le Fils et le Saint-Esprit. AMEN

Allez dans la paix du Christ. Nous rendons grâce à Dieu.

Seigneur,

bien sûr, tour à tour,

je suis le grain qui ne germe pas,

puis celui qui ne résiste pas

au sol pierreux des épreuves,

ou celui que les ronces des soucis dispersent,

ou, de temps en temps,

celui qui écoute ta Parole

et porte du fruit.

Je crois, je vais vers toi...

mais souvent en reculant.

Seigneur, merci pour ce travail du semeur!

Que nous soyons prêts à te répondre

ou assourdis par nos problèmes et nos soucis,

tu sèmes en nous,

sans attendre de résultat immédiat.

Merci pour ta patience, Seigneur.

Dans ce monde à l'impatience dure et sans pitié,

ta Parole est une oasis de vie

où tu nous donnes le temps

de devenir nous-mêmes.

Semeurs d’espérance ! 

Dans un langage simple et particulièrement suggestif, Jésus raconte l’histoire d’un semeur. À ses disciples qui ont besoin d’explication, il prend le temps de donner le sens de la parabole. Et pour ses auditeurs d’hier comme pour ceux d’aujourd’hui, ce qui était une simple mise en scène devient une mise en question. On est bien en face d’un semeur surprenant : il ne choisit pas son terrain. Il répand en abondance. Il sème partout. Il sème dans les terres dévastées, calcinées par les guerres, la haine ou la misère ; il sème dans les terres labourées par l’épreuve, la souffrance et la prière ; il sème aussi dans les terres disponibles des enfants et des coeurs purs. Il nous dit par là que Dieu ne fait pas de différence entre les hommes. Partout où il y a l’homme, Dieu peut semer sa Parole. À l’homme de s’interroger sur le type de terrain qu’il offre. L’attitude du semeur est celle de la gratuité, de la charité et de l’espérance. Il nous rappelle que l’espérance ne déçoit pas et nous invite à être des semeurs d’espérance. En même temps, il appelle à se libérer des soucis du monde pour que la semence puisse germer. Le semeur est un homme d’action, un être prévoyant, généreux, ouvert et soucieux de l’avenir. C’est un homme qui oeuvre pour que le lendemain soit un jour meilleur. Nous aussi, nous devons semer l’Évangile dans notre monde malgré ce qu’il semble contenir de mauvais. Nous devons semer dans la terre de chaque génération, de chaque culture et laisser à Dieu le soin de contrôler la germination et l’accroissement. Avec cette parabole, la question de l’accueil du Royaume est posée à ceux qui suivent Jésus, comme à nous aujourd’hui.

Nous sommes peut-être assis au bord d'un lac, en vacances. Mais, l’été, après les semences, le semeur continue sa tâche afin de préparer la récolte. Dans l’Évangile, le semeur c’est l’Esprit et tous ceux qui répondent à l’appel de Jésus. La foi ne se transmet pas comme nous transmettons un héritage ou des chromosomes, automatiquement. Elle est don de Dieu. Elle est reçue librement et nul ne peut l'imposer, pas plus que nous ne pouvons forcer personne à aimer. Mais nous devons la proposer avec douceur et respect.

La semence, c'est la parole de Dieu qui engendre la foi et la vie chrétienne. Cette semence tombe sur des sols divers dans le cœur humain. Elle tombe sur la route où elle est perdue par manque de profondeur. Elle tombe aussi sur le terrain caillouteux où elle sèche par manque de culture religieuse. Elle tombe encore sur les ronces où elle est étouffée en raison des passions, de l'égoïsme ou de la légèreté. Elle tombe aussi dans la bonne terre où elle produit son fruit.

La foi doit mûrir comme la graine qui a besoin de racines. Il y a des âges de la foi. De même qu'une plante commence par être une jeune pousse qui grandit pour devenir l'arbre vigoureux, capable de résister aux intempéries, il y a la foi de l'enfant, enthousiaste, celle de l'adolescent, inquiète, celle du jeune homme ou de la jeune fille, en recherche, celle de l'adulte, plus affermie mais non sans problèmes. Nous ne passons pas sans douleur d'une étape à une autre. La foi peut connaître des éclipses, des temps de doute et de recherche. Il faut du temps entre les semailles et les moissons. L'essentiel est de préparer le terrain, savoir écouter et comprendre, et surtout témoigner par l'exemple.

Nous devons être capable comme la bonne terre de multiplier la vie. Nous devons être une terre accueillante, heureuse de recevoir de nouvelles semences, du grain nouveau. Nous devons être le lieu où la semence apprend à être ce qu’elle n’est pas encore, à s’épanouir dans l’épi. La vie est dans la semence. Tout est possible parce que Dieu est un semeur constant, infatigable. Dieu sort sur les routes du monde pour semer. Dieu répand encore ses germes de vie à pleines mains, et la semence est une certitude d’avenir. La semence portera du fruit; elle aura le dessus, malgré sa petitesse. À côté des ronces et des épines, à côté des sols pierreux durs et rudes, il y a toujours une bonne terre qui accueille et fleurit. Un bourgeon finira bien par sortir, un rameau finira bien par s’élever.

L'Évangile nous parle tout à la fois de semailles et de moissons, car pour Dieu, c'est toujours le temps et des semailles et des moissons. Chacun est responsable du choix du lieu où il se tient pour écouter la Parole. Si nous ne quittons pas le chemin balisé de la vie quotidienne pour nous risquer en plein champ, si nous n’écoutons que d’une oreille distraite, si nous recevons la Parole dans un cœur sec, refermé sur lui-même, soucieux de son seul bien-être, nous ne tiendrons pas dans l’épreuve. Seuls ceux dont le cœur a été travaillé par la charrue de l’épreuve et de la patience, seuls ceux dont le cœur est disponible porteront du fruit. Dieu n'arrête pas de semer, c'est-à-dire d'appeler les hommes à la foi, et chaque jour il est dans l'attente du résultat de la récolte. Tout se joue sur le terrain, dans le cœur humain. 

Quelle terre sommes-nous?    2014
Homélie : L’efficience de la Parole de Dieu

 « Seigneur, donne-moi de la patience, mais… tout de suite » : voilà une courte prière à utiliser en cas d’urgence surtout quand il s’agit de retrouver en quelques instants un peu de sérénité et de paix. Beaucoup de parents et d’éducateurs comprendront… L’impatience n’étant pas une vertu « chrétienne », l’Evangile de ce jour veut prendre le contrepied du découragement face à une Bonne Nouvelle mille fois répétée, mais qui semble si lente à advenir, si peu accueillie et qui connaît tant d’échecs. Une parole qui n’est ni écoutée ni mise en pratique par ceux qui l’entendent suscite chez celui qui la prononce sa part d’interrogation. Ai-je été clair ? Me suis-je bien fait comprendre ? Pourquoi si peu de résultats ? De même, pour tout un chacun, lorsqu’on est convaincu de la pertinence de ses propos, de ses convictions ou de ses choix, il y a de quoi être désarçonné quand autour de soi cela ne suscite aucun intérêt et pire quand rien ne change, rien ne bouge. L’échec de la transmission de la foi ou de la pratique religieuse aux jeunes générations fait souffrir bien des aînés…  « Ce qui est semé est semé », entendra-t-on à juste titre. Mais cela n’enlève rien au sentiment d’impuissance doublée parfois de culpabilité. Il est donc doux à nos oreilles de réentendre cette parabole du semeur sorti pour semer. L’encouragement y est clair : la Parole est bien semée, elle fructifiera, et cela malgré de nombreux refus possibles. Et les échecs seront sans proportion avec l’efficacité de la Parole de Dieu. C’est une ferme conviction de Jésus lui-même : c’est sans retenue qu’il sème, assuré de la puissance, de l’efficience et de la fécondité de sa Parole. Il ne joue pas un jeu, ne se voile pas la face devant la lenteur ou le manque de productivité ou au peu de rentabilité de sa proclamation. Beaucoup de grains seront certes perdus ; pourtant la profusion (et quelle profusion : de quoi faire blêmir tous les agriculteurs) de la moisson est assurée. Sortir pour semer, pour annoncer, cela prend du temps, cela demande une fameuse patience, mais la Parole ne reviendra pas au Seigneur sans résultat.

Tout va vite autour de nous, et la logique du « tout, tout de suite » est inscrite dans le mode d’emploi de notre société. Peut-être faudrait-il ajouter un alinéa, qui rappellerait la définition de la patience, cette aptitude à ne pas s’énerver des difficultés, à supporter les défaillances, avec persévérance, et cette constance à poursuivre le projet.

Tout cela voudrait-il dire que notre responsabilité est entièrement dégagée ? Non  évidemment, car demeurent ces premiers mots de la parabole « le semeur est sorti pour semer ». Patience ne rime en effet pas avec immobilisme et ces quelques mots disent que le semeur est conscient de sa responsabilité et du projet qu’il doit mener à bien. Il sème non pas simplement pour semer, mais pour que ce grain devienne nourriture. Ce n’est que lorsque les hommes en auront fait leur pain, que la mission sera accomplie. Même s’il est conscient de l’efficacité et de la fécondité de la Parole, le disciple sait aussi que rien n’est automatique, et qu’il doit d’abord enfiler son manteau pour sortir… Sortir, une expression devenue familière tant nous savons combien cette invitation à être « église en sortie » nous presse. Mais avant tout, pour vaincre toute peur et tout découragement, n’oublions pas qu’il nous revient de nous approcher de la barque où Jésus est assis pour accueillir nous-mêmes avec patience cette semence de la Parole de Dieu afin de fortifier en nous l’assurance de son efficacité et de sa fécondité. « Celui qui a des oreilles, qu’il entende ! »  Et, pour reprendre les mots de Jésus Lui-même : « Avez-vous compris tout cela ? »               2017
José GIERKENS

��





� HYPERLINK "https://www.google.be/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=0ahUKEwjw9fuj3I3TAhXLthoKHci_CGoQjRwIBw&url=https://www.gregolsen.com/gallery/combo-10&bvm=bv.151426398,d.d24&psig=AFQjCNHYbpOmX8vOB6ra6uV5HIZMDJAmVw&ust=1491495587301203" ���








                                                         15ème dimanche ordinaire – Année A                          
Page 4

[image: image4.jpg]


